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Don de la nature qui nous offre depuis des millénaires le joyau rare des profondeurs 
de notre terre, le diamant. Don du cœur avec l’hommage rendu à l’association  
Marie-Louise, créée dans un élan fédérateur par quelques dizaines de bénévoles. 
150 personnes environ ont assisté avec curiosité et intérêt à la soirée d’automne. 
Elle a débuté par la conférence de Mme Jacqueline Ollé qui  nous a révélé les mys-
tères de ce joyau unique : le diamant. 
Le titre de sa prestation: « Les diamants du fond de la terre aux étoiles ». 
Né au cœur profond du noyau de  notre planète dans le magma primitif, le diamant 
doit à une série de réactions et de hasards telluriques de venir jusque devant nos 
yeux émerveillés. 
Mme Ollé a reçu des mains de notre Président fondateur, le trophée de membre Ho-
noris Causa. Les palmes d’honneur ont été remises à Claude Rous et à l’association 
Marie-Louise pour l’ensemble de leur engagement et leurs réalisations pendant 30 
ans (voire en page de couverture). 
Comme à chaque rencontre, de nouveaux récipiendaires ont reçu leur charte de 
membre de l’association et ont prêté serment.
Enfin, le dîner de gala du restaurant de l’hôtel Palladia a clôturé notre soirée dans 
l’excellence, grâce au professionnalisme de la famille Miatto.
Rendez-vous est pris pour notre future soirée, celle du printemps 2015.

En cette période où l’égocentrisme 
ambiant semble l’emporter sur les 
valeurs humaines, soyons lucides et 
regardons autour de nous, combien 
d’hommes et de femmes -de tout âge 
et de toute condition- s’engagent. 
Pour adoucir le sort de nos compa-
triotes,  pour rendre plus vivable ce 
monde, et, dans des cas extrêmes, 
pour sauvegarder nos semblables... 
peu importe les raisons. Nous les 
voyons œuvrer, près de nous dans 
les associations, et aussi à travers le 
monde, partout où les êtres s’entre-
déchirent,  atteints par des fléaux 
meurtriers.
Certains d’entre eux payent le prix 
fort en y laissant leur vie… et nous 
avons pu assister en direct à l’HOR-
REUR absolu, leur exécution.
En règle générale, ces bénévoles  
sont très discrets ; ce  qui les motive, 
ce n’est pas d’être glorifiés, mais 
c’est bien  l’AUTRE.
Cet AUTRE  qui nous incite à mieux 
nous connaitre par un effet miroir, 
c’est l’AUTRE qui doit nous per-
mettre, dans une démarche HUMA-
NISTE de savoir quelle doit être 
notre attitude face à certains désar-
rois, et quelle doit être notre action.
N’oublions jamais que l’AUTRE 
c’est nous pour l’autre.
		         Pierre PEREZ  

Retenez cette date: Le 20 Mars 2015 à 19h30 
Grande soirée de Printemps du Cercle.
Contact: ciahc31@gmail.com

Le Cercle international Arts Humanisme Courtoisie s’est réuni le 10 octobre dernier 
à l’hôtel Palladia-Purpan de Toulouse, pour une soirée conférence. Au cours de cette 
réunion, il a été procédé à une remise exceptionnelle des palmes du Cercle. Non 
seulement le président de l’association Marie-Louise, Claude Rous, a été primé, 
mais aussi  toute la « famille » Marie-Louise  a été honorée.
Cette association, qui mérite tous les superlatifs, fonctionne depuis plus de 30 ans 
pour l’enfance handicapée, et pas seulement pour les enfants. Grâce à ses bénévoles 
qui se sont relayés inlassablement depuis 1983, il existe aujourd’hui une dizaine de 
maisons dans l’agglomération toulousaine, centres et fermes qui œuvrent pour la 
différence, pour l’Autre. 

Le président Claude Rous (deuxième à partir de la gauche) ainsi qu’une  
partie des membres de l’association Marie-Louise, présents lors de notre  
soirée d’Automne. 

Les nouveaux récipiendaires ont reçu leur charte de membre du Cercle. 

Mme Jacqueline Ollé reçoit le trophée des mains du Président Pierre Pérez.

L’Ouverture
Organe de communication du Cercle International Arts Humanisme Courtoisie
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 Il s’agit d’un problème de dégéné-
rescence naturelle : une cellule nait, 
vit, vieillit et meurt. S’agissant des 
problèmes démographiques on peut 
affirmer qu’en une vingtaine d’an-
nées l’espérance de vie s’est accrue 
de plus de trois ans dans notre pays. 

A partir de 2020, les effets du baby-boom 
vont augmenter la population des plus de 
75 ans, qui atteindra ainsi près de 10% 
de la population. Précisément, en ce qui 
concerne Midi Pyrénées, l’une des ré-
gions les plus vastes de notre hexagone, 
on peut indiquer, qu’elle est l’image de 
ce que sera la France en 2015-2020.

Les enjeux liés à cette augmentation de 
la durée de vie vont concerner non pas 
l’espérance de la vie mais la qualité de 
vie du sujet âgé. En effet, l’exposition à 
certains facteurs  de risque dus aux com-
portements d’adultes, en particulier les 
jeunes, pourrait entraîner une régression 
des indicateurs sanitaires chez la future 
personne âgée. C’est pourquoi la pré-
vention agissant de façon primaire sur 
les facteurs de risque, dont l’applica-
tion doit être effective dès le plus jeune 
âge, parait être un des facteurs de prise 
de conscience individuelle et collective.

Prévenir c’est éliminer ou réduire un 
risque, et retarder au maximum la surve-
nue d’une maladie grave ou invalidante. 
La Prévention de la Personne Agée doit 
être dirigée dans trois directions : le mé-
dical, le socio-éducatif et le politique. 

Au centre de cette thématique, se 
trouve le phénomène intergénéra-
tionnel. Le jeunisme ne doit pas re-
jeter l’âgéisme: il s’agit-là d’un re-
fus d’une génération par une autre.

La conséquence de  ce  jeunisme exa-
cerbé  est  représentée par des  discri-
minations socioprofessionnelles avec,  
en particulier, des contraintes de départ 
à la retraite en deuxième partie de car-
rière dans des métiers qui mettent sur-
tout l’accent sur l’apparence physique.
Nous sommes à coup sûr 
à un tournant d’histoire.

Georges BENAYOUN 
Président d’honneur

 de l’Ordre des Médecins

dans le prochain numéro : 
« La vieillesse est-elle un facteur de 
progrés ? »

La vieillesse est-elle facteur de pro-
grès ? Les problèmes de vieillisse-
ment ont intéressé, intéressent et in-
téresseront encore, les sociologues et 
les médecins, les urbanistes et les po-
litiques. Mais il semble opportun de 
se pencher sur cette réalité explosive, 
avec une approche en matière de soli-
darité, de dignité de l’homme, du lien 
que nous avons établi avec nos aînés, 
avec une sensibilité d’humaniste.

Les Français vivent de plus en plus long-
temps et deviennent « vieux» de plus 
en plus tard. Aujourd’hui l’espérance 
de  vie atteint 77 ans chez l’homme 
et 85 chez la femme. On dit même 
qu’un enfant né aujourd’hui a une 
chance sur deux de vivre centenaire.

Un constat : le vieillissement com-
mence dès le premier jour de la vie 
et de ce fait, il augmente chaque jour. 
Être âgé ne signifie pas être malade. 
On ne peut lutter contre le vieillisse-
ment qui est inéluctable.

citoyenne du savoir-vivre ensemble.
Ce comportement humaniste vivifie les 
us et coutumes de notre quotidien, par 
la pluralité de l’expression  des cultures, 
dans le respect de la loi sociale et la correc-
tion des inégalités et des discriminations.
 En 1973, a été fondé le Comité Français 
du Fair Play, et cette mission permanente  
a donné délégation  au CROS* (comi-
té régional olympique et sportif) de 
chaque région de veiller à cette valeur. 

Le « fair play» forme une commission 
interne au sein du CROS qui propage les 
principes fondamentaux du sport, et lutte 
contre toute discrimination et la violence 
dans le sport.

Jean LABAN 
Président de la commission du fair play

*Siège social du CROS Midi-Pyrénées :  
7, rue André Citroën - 31130 Balma  
 Tél. : +33 (0)5 34 25 13 03

Nos Sociétés  ne sont pas suffisamment 
préparées aux changements climatiques 
en cours, ce qui met en péril  leur sécu-
rité et  leur  stabilité. C’est le principal 
constat du rapport du groupe d’experts 
intergouvernemental sur l’évolution du 
climat (G 1 E C), adopté et rendu public 
le lundi 31mars 2014 à Yokoama (JA-
PON).

« Le changement climatique n’est pas 
une possibilité parmi d’autres, dans 
un futur hypothétique», explique le  
biologiste Chris Field (Carnegie Ins-
titution  for science Stanford), co-
président du groupe d’experts :- «Il 
est en train de se produire et cela a 
des conséquences partout sur terre.»   

«Le changement climatique peut in-
directement augmenter les risques de 
conflits violents comme les guerres 
civiles ou les affrontements inter- 
groupes amplifiant des déterminants 
bien connus de ces conflits, comme la 
pauvreté et les chocs économiques.»

De nombreux impacts ont été mis en 
avant: L’un des premiers porte sur 
l’agriculture, celle-ci souffre déjà  
du   changement  en   cours.  Les ren-
dements  des  grandes  cultures  pour-
raient perdre quelques 2% par décen-
nie sans réel effort d’adaptation,  alors  
que  pour   répondre  à  la demande 
mondiale, il faudrait en augmenter 
la production de 14% par décennie. 
L’Afrique est en première  ligne. 
« Dans les  régions  rurales,  des impacts 
majeurs sont attendus à brève échéance 
et au-delà, en raison des impacts du ré-
chauffement sur la disponibilité en eau, 
la sécurité alimentaire, les revenus agri-
coles et  le changement de  zones de  pro-
ductions, partout dans le monde », indique 
le groupe d’experts. Au niveau mondial, 
le rendement du blé à perdu un peu plus 
de 5% entre 1980 et 2010 par rapport a 
un climat qui n’aurait pas été perturbé.

Et, pour ce qui est de l’avenir, nous avons 
désormais un certain nombre d’études 
qui soulignent la sensibilité des grandes 
cultures (riz, maïs,  blé, etc...) à des tem-
pératures diurnes de l’ordre  de
30°. Un certain nombre d’infections fon-
giques ou de pathologies véhiculées par 
des insectes vont se renforcer sur les 
cultures,en particulier en Europe.

Dans certaines régions d’Europe,  la  
perte  de production de	 blé pourrait sans 
mesures d’adaptation, atteindre  20% d’ici 
à  2030.  Pour s’adapter à  ces conditions 
changeantes, il  faut distinguer l’adapta-
tion  tactique, qui consiste à changer des 
pratiques agricoles comme les dates de 
semis,de récolte et de vendange,de celle 
à plus long terme. A cet horizon il faudra 
notamment obtenir des variétés végétales 
plus adaptées, mais cela aura probable-
ment un  prix  en terme de productivité. 
Car les variétés les plus résistantes sont 
aussi moins productives lorsque le climat 
est favorable.

C’est vrai pour les grandes cultures et le 
plantes fourragères, mais également dans 
d’autres secteurs comme la production 
laitière... Il faudra donc faire des compro-
mis et miser sur l’utilisation d’une plus 
grande diversité de variétés végétales et 
de races animales.

Jean-Hugues SURLEAU

Dans  le   Comminges, le sorgho prend 
de plus en plus la place du maïs, comme 
partout en France, plante peu gour-
mande en eau. 

A défaut de l’avoir lu, qui n’a pas com-
menté le livre de Valérie Trierweiler, « 
Merci pour ce moment », sorti au mois 
de septembre dernier? Un évènement 
médiatique incontestable, non seule-
ment par le tirage (plusieurs centaines 
de milliers d’exemplaires vendus), livré 
in-extenso sur la toile, mais surtout par 
les informations relatées par l’ex-pre-
mière dame de France.

Certains ont tiré à boulets rouges sur ce 
brûlot des mœurs politiques au plus haut 
sommet de l’état. N’y voir qu’une série 
de révélations scandaleuses et spécieuses 
pendant plus de 300 pages, serait réduc-
teur et tout aussi fallacieux. Bien placée 
dans le microcosme politique depuis plu-
sieurs décennies, la journaliste de Paris 
Match fait preuve d’une rare franchise 
tout au long de ce récit instructif, et jus-
tifie ses propos qui peuvent apparaître 
encore comme une dernière lettre à l’être 
aimé.

C’est une femme blessée qui règle ses 
comptes, sans ambages.  C’est vrai 
aussi qu’elle n’a pas été épargnée, 
éconduite et répudiée à la face du monde. 

Le livre se lit comme un roman de gare, 
la plume aiguisée avec des formules as-
sassines et des paragraphes émouvants, 
d’autres un peu longs et moins dignes. A 
la fin, l’auteur se livre à une introspection 
courageuse. Il est dommage que l’auteur 
demeure tout au long du livre dans sa 
posture de femme délaissée, la situation 
aurait mérité un résultat plus enlevé. 

Ce sont les protagonistes eux-mêmes qui 
se sont pris à leur propre piège. A noter 
qu’à ce jour, aucun procès en diffama-
tion n’a été intenté  à son encontre.

Par ce voyage au cœur du pouvoir,  
ce livre demeure un acte politique qui  
ne rend pas Mme Trierweiler plus 
sympathique mais en tout cas plus  
compréhensible.

 Myriam DE BALORRE

Le « Flair Play » est  un  terme anglais 
qui définit une attitude, faisant souvent 
référence au sport.
Même si le « Flair Play » qualifie un 
jeu, et par extension la beauté d’un geste 
moral, empreint  de respect et d’équité, 
de franchise et de courtoisie, « être flair 
play » est un comportement de bon sens, 
de respect des lois, des codes de déonto-
logie,  qui définissent les règles morales 
de bonne conduite  


